
Bruxel les aurait retrouvé 
•a liberté a Jnaiaiatrative 

Amsterdam. 17 octoëre. y - Où a d n o n » t|0» le) Alle«e»hls 
auraient complètement abandonne l 'adai ' i i t trat ioo c i f l l e d* 
Bruxelles Cette administration tarai t été remua «ntre le* 
m a i o | d'an conseil formé de «eaateurs, de dépales et de nota
bles habita*»» de la villa, M M la présida»*» d'an sénateur. 
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R O U B A I X 

UNE RÉFUGIÉE 
A TRAVERSLA FRANCE 

CONFÉRENCE PAR M - REBOUX 
v En quittant les jpays envahis, Mme Reboux, 
directrice propriétaire du « Journal de Roubaix », 
a parootiru la France sous le patronage de 
1' « Effort de la "France et de ses Alliés », Comité 
çle propagande dont M. Stephen Pichon, minis
tre des Affaires étrangères est le Président. 

M"» Reboux a jugé qu'elle n'avait pas le droit 
<Je s'immobiliser dans l'inaction, alors que ses 
Compatriotes souffraient les pires tortures 

Parcourant la Franco, elle a vdit partout ies 
atrocités allemandes, le patriotisme admirable 
de nos populations, et les raisons de tenir, de 
tenir jusqu'au bout. 

Des m lliers de personnes ont pleuré au récit 
de nos malheurs ; une indignation générale a 
soulevé tN masses. Au cours de ses conférences. 
Mme Reboux a pu juger les œuvres de guerre et 
l'esprit de l'arrière. 

Sa conférence,toute anecdotique, sera nn hom
mage à l'effort de la France en faveur de ses 
entants opprimés. Elle aura lieu aujourd'hui 
mercredi à trois heures et demie, au Casino-
Palace. 50 bis, Grande-Rue, à Roubaix 

Conférence gratuite. — Places réservées : cinq 
francs, au profit delà Croix-Rouge roubaisienne. 
Pour la location, s'adresser au Casino-Palace 

Lara p o s t a s 4 e p o l i o s a n g l a i s . - L'affiche suivante 
a été placar<l''i' eu ville : 
L'AUTORITÉ MILITAIRE BRITANNIQUE AUX HABITANTST)E ROUBAIX 

Un « Commandant » a été nommé ponr chacun des cwq arrondis 
aemrnts o> la Ville de Roubaix 11 sera désigné sous le nom de 
« Area Commandant ». 

Ces « Area Commandants » désirent aider de leur mieux les auto 
rites civiles et les habitant». 

Pour leur permettre de le faire d'une façon effective, les habitants 
sont prié» de s'adresser à eus poar donner aussi rapidement qae 
possible toutes informations utiles, surtout celle* concernant las 
emplacements supposés de aunes, ies dépôts de matériel et de muni 
lions <-<t>apdonnés par l'ennemi, etc. 

Afin d'établir les listes de cantonnement, les interprètes attachés 
aux « Area Commandants '» passeront aussitôt que poasiMe dans 
chaque maison 

Les bureaux des « Area Commandants sont établis 
Pour le l , r Arrondissement, rue St-Vincent de Paul (Commissariat), 

— Pour le v Arrondissement, 130, me des Arts , — Pour le 3» Ar 
rohfllsscmcnt, 158 bis, rue de Lamaoy,— Pour le t» Arrondissement, 
48. rue Daubenton ; — Pour le 5* Arrondissement, 18, rue d'Avel-
gbem. 

Hôtel de Ville de Roubaix, le *7 oerobre 1918. 
L. llay oacrot. Colonel, commandant Roubaix. 

U n e r s e j u é t e a u P r é a i d e n t d e l a R é p u b l i q u e 
à F r i p e s d a l ' é v a c u a t i o n d e s h o m m e s . — Sur Ja 
deoitude de plusieurs de nos concitoyens la « Croix Rouge » 
de Houbaix adrsvaa une requête a M. le Présidant de la Répu
blique, à l'effet d'obtenir le retour à Roubaix, des jeunes gens 
da 15 à 18 ans et des hommes de 46 i 50 ans, qui ont été em
menés en Belgique par les Allemands. 

A cet effet, an Rareeu sera ouvsrt, Si, Grande-Rue, tas 
mardi et mercredi 39 et 30 octobre de 8 h du matin À 11 h. 
«t de 2 à S h.. 

• V e n t e d s p a k e t a n t - v e n a n t . - - Semaine du lundi 
18 octobre au samedi f novembre 1918 : Sur présentation de 
la oarte de pain : 

Avec barre couleur rose. Jeudi 31 octobre Secteur 1:1 & 300. 
Sans barre (frise). Mercredi 30 octobre. Secteutî : 15} 4750. 

— Jeudi 31 octobre. Secteur 1 : 751 et au-delà. 
RENSEIGNEMENTS POUR LES FAMILLES DES SOLDATS. — Trois 

afflcOee, que le manque de plaça ne nous permet pas d£reproduire, 
viennent d'être apposées. 

r.a première Indiqué l'endroit dés formations et régiments ffftn 
çais ; la deuxième- concerne la correspondance et les envola aux 
prtfeaMsfts de iracfre, «t la trerstètoe l'envoi de lettres et de pa 
-que'ts aux loldats de l'Armée d'Orient. 

On part taaaaltet- a a afsahk» 4 sa Mairie de fteuMt*. rée Meuve. 
v LES MÉ'AITS DU PÉTROLE. — Une ménagère, Mme Duoré, née 
Sidonie Nef, Agée de M an», demeurant rse St Jean, t«9, grièvement 
brptée ee allumant «on feu avec du pétrole, a succombé aux suite? 
de ses brûlures, à l'Hôtel Oieu 

| PKTALLATKWS TÉLÉGRAPHIQUES ET TÉLÉPHONIQUES. - L'AI 
«orna Militaire crttasaieue demande de ne toucher, sous aucun pré 

;texte, aux Installations téléphoniques et télégraphiques anglaises, 
ainsi qu'a celles abandonnées par les Allemands. 

AUX st VAGUAS'OC BELGIQUE •*- ta Comité Local d'alimentation 
pria les évacués de Belgique de se présenter aux Halles Centrales. 
rué Jeanue-d'Arc avec leurs papiers^'wenflt'é, pour régularise* leur I 
slttlâuon. 

CïBJEt PERDU. — Une blague à tabac en peau da croéodiio rougi-
avec initiales A S. B. eu df dank on coin, a été perdue, boulevard 
de Paris, an face flu numéro i*V La personne qui retrouverait ect 
objet est priée ufe vouloir Mes Ifr rapporter au lteuêentnt-edtéaet Bar 
raU t»7. boulevard de Paris» Use récompense sera offerte 

L T T R B L O » 
d a M. H e n - I Briffa»» t, M a i r e . — M Henri 

Brillant, Maire de Wattrelos, uui avait été déporté en Allf msf n.. 
<n évacué ensuite dans la Sua de la France, ast rentré lundi à 
WaUreloa où il a repris set fonctions. 
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Nos Braves 
MORTS AU CHAMP D'HONNEUR 

ROUBAIX 
Naos apownans la snort en Alsace de il. Arthur Desmarth* 

lier, affecté a u . . régiment d'artillerie lourde, survenue la 17 
août 1915, à la suite de l'explosion de la pièce de canon quV 
manœuvrait . 

C'était le fils de M Phidias Desmarche lier e l l e • e v f u / d ^ 
notre sympathiqTïe coll.-iborateur M Lodoïs Desmarchclier. / 

— M Miurice Coarief-Dnjafdin, Iwuten »nt d'artillerie <i *-; 
saut, cité p inceurs fois à l'ardre du jour, «lAcoré de la croix de 
guerre, est tombé face à IVnneim, le 30 septembre, an comman
dant sa batterie de tanks. £ — 

11 est la fila da M. «t M"" Jeau Courier 

Pour les 39itlits mm paar Is Pi trie 
Personne n'a perdu la souvenir des grandioses manifestations 

qui, avant la guerre, avaient lieu, chaque année, au Cimetière 
le jour de la Toussaint, dan* nos vi l les . 

Cette année, elles vont revêtir encore un caractère plus im
posant. 

4 ROUBAIX 
U n s m a n i f e s t a t i o n p a t r i o t i q u e a n C i m e t i è r e 

Une manifestation patriotique en l'honneur des soldats morts 
au service de la Patrie, aura lieu, la jour da la Toussaint, sous 
les auspices de l'Administration municipale. — 

Eu plus du Cercle militaire, et tous las officiers et militaires 
en permission, tous les sociétaires présenti et affiliés aux So
ciétés suivantes sont priés de se trouver le vendredi i«r novem
bre, à 11 h. 1/2, cote droftde la fae de la Gare, derrière leurs 
drapeaux respectifs. 

Les Décorés da la médaille militaire de Roubaix et environs ; 
les Anciens Combattants de 70-71 : les Anciens militaires des 
Armées de terre et de mer ; las Anciens Sous-Officier* français ; 
les Médaillés soldais coloniaux français, l'Union Amicale et 
mutuelle des Anciens grades français et Aucuns militaires de 
Roubaix et environ , la Caisse de veuves et orphelins des Vété
rans de terre et de mer; la Fraternelle coloniale ; l'Amicale des 
Anciens soldats d'artillerie ; la Section rouaaisieuae des Sau
veteurs du'Nord; rOnion fraternelle et mutuelle des Anciens 

le Tu- National de Roubaix; les Anciens 
les Vétéran* des Armées de terre et.de mer, 

soldats musiciens 
militaires Belges ; 
1560e section. 

DEMANDE D'OUVRIERS- - U Malrtje a apposé une afflene pour 
demander aux entrepreneurs et patrons, qui pourraient reprendre 
le travaH.de bien vouloir fournir une liste d'ouvriers tient ils om 
M o n . 

POUR LES MALADES. — La ÉïMè avertit la population ôu'un 
médecin militaire anglais se tient, tous les matias, à nraf heure*, à 
p diaposiUon des civils malade*. 19. boulevard B Zola. 

A TOURCOING 
U n e g r a n d e M a n i f e s t a t i o n P a t r i o t i q u e 

Pour donner à carte cérémonie tout 1 éclat possible, l'Admi
nistration Municipale en a pris l'iuitiative elle a convoqué 
toutes les sociétés pairioUqués de la Ville, q u «e joindront au 
Conseil Municipal et autres corps constitué» Une invitation 
spéciale est adressée aux soldats des armées alliées et en parti
culier aux soldats permissionnaires teurquennota. Une place 
leur sera réservée dans le cortège, qui se formera à 10 h. 1/2, 
Place Victor Hasbroucq, 

Le départ pour le cimetière aura heu & i i heures. 
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ENQUÊTE 
sur le$ attentats Commis par l'ennemi 

contre la population o/Vf/e 
de nationalité française 

Les autorités militaires oat prescrit de procéder à des en
quêtes approfondies et méthodiques sur les attentats commis 
par l'ennemi contre h population civile de nationalité française. 

Un accord intervenu entre le Gouvernement français et le 
Gouvernement allemand à la date du 26 avril 1918 avait in
terdit tout travail imposé .«ans tenir compte des forces physi-
?ues ni de la condition sociale des travailleurs ; tout travail 

rcé qui aurait eu pour conséquence de placer des jeunes 
femmes ou des jeunes filles dans ae mauvaises condiirons mo
rales, de séparer les membre» d'une même famille, d'obliger de 
prendre part aux apérations de guerre, d'amener le travailleur 
dans la zone de 30 kilomètres du front, alors que sa résidence 
(*t hors de cette zone, de le priver de correspondance, de soins 
médicaux, de repos et de permitsioM. Cette convention avait 
également interdit toute déportation en dehors de l'évacuation 

Çartielle ou totale de la localité ou de condamnation militaire, 
ous les faits postérieurs i la mise en application de cet accord, 

c'est dire postérieurs au 15 mai 1918, doivent être relevés. 
Toutes personne* qui ont été victimes ou témoins d'un quel

conque de Ces attentats ont la devoir impérieex de re siftuler 
aux Autorités militaires. 

Il importe d'assurer au pays comme aux individus les sanc
tion* et le* réparation»auxquelles ils ont dtolt. Ce» déclaration» 
dotent «re remise* aux officiers Interprète* de la Mission 
française. 

TOVRCOIMG 
La a e r v i c e d a l ' E b o u a g e . — Un certain nombre dm 

chevaux vient d'être mis pat l'Autorité militaire A (a drswdp 
tion de là ViM* pour «on service d*èbo»tage. L'enlèvement de* 
ordures ménagères pourra, i nouveau, fonctionner, à partir du 
loodi prosnai», 88 octobre. 

L'Administration municipale compte sur tous las habitante 
pour procéder a un néttoyâjke sérieux des ftre» et trottoir», et 
de* ê^ahrfsseweh1» qm ont M oxseepéis pur l ^ r ^ a l a n e m t e . 

L e s m a c h i n e » a t r i c o t e r a u r o n t r e n d u e s . — 
Le* propriétaire* «te maimines à tritfttftr peuvent -s* présenter 
peur la* retirer du mardi 29 octobre 19i8 au 'ii inclue antre 
ffi. du matin rt midi et tleYfi. * K h. du torr au magasin rt'e 
Nationale,3, où l'Au teriléjnili taire aUemande les avait déposées 

Les machinessrtont rendues aux propriétaires ou* leur* nr 
firfrsnlenîe «entra Je fécépa?é dé»vri 1er» du dépôt. 
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L'wtfw it4iH«U8 in tnu|W$ kfitww^is 
Las troupes britanniques du général Birsawood sont entrées 

à Lille, lundi ,«par la porte de UaoteJju. jComme le jour de la 

• 

délivrance, toute la population de Lille s'est ré^aneaa dans la 
rue, heureuse de témoigner son allégresse et dû maanjefter .sa 
gratitude aux vaillantes troupes britannique*, 

Les maisons sont eneoro plus nM^iRquetpaat pavoiaéas. 
Tout le long du cortège l a foute des spectateurs, portant le» 

couleur» nationale» à la boutonnière ou egUant de petite dra
peaux, borde ( e . trottoirs, dans une joyeuse animation. 

Des Cris répété* dô . Vive TAngleterfe ! Vive 1a France '. re
tentissent incessamment. 

Les musiques des régiments jouent des airs entraînants, et â 
certains moments c'est la « Marseillaise » qui fait suite aux 
hymnes nationaux britanniques. 

LaGrand'Place a revêtu une parure exeeplionnelle : aux fenê
tre* de toutes las maisons,«de tous les édifices flottent da multi
ples drapeaux. Quant aux autorités, eÏÏés ont pris place sur une 
longue estrade. Tout à coup les cloches sonnent, c'est l'arrivée 
aux portes de la ville des troupes anglaises. Bientôt apparaît le-
gdnéral B i f d # » o d et Son état-*n»jor 

Le général anglais descend de cheval, ain»i que Ses officiers 
supérieure, et tous viennent ae grouper devant la municipal i té . 
Le chef d'armés prononce a m s t ô t à voix haute et clairs u n s 
allocution demandant de recevoir au nom de la ville de Lille 
son fanion de commandement eu souvenir de la délivrance de 
la noble cité par la . . armée britannique, et en témoignage d e 
l'admiration pour le courage et le p i t n o t i s m e de la population 
dont î f e s t l e premier magistrat et dont il a été l'interpréta et le 
chef;au cours de cas quatre années de cruelle oppression. 

Vive Lille! Vive la France! dit-il en terminant. 
Le général prend -des nu ins de so:i ordonnaiici le fanion qui 

rappellera dans les testes lilloises la victoire anglaise; et le remet 
au Maire de Lil le. 

A son tour. M Delesalle s'avance et prononee un discours, expri
mant le* SMttmetHs d'i ; messe gratitude de ses concitoyens pour 
leurs glorieux libérateurs. I 

« Au nom de là population tout entière, tôt-il. an trom du Consefe 
musleipal qui la- représente, Je tous prie ftc vouloir M*n accepter 11 
titre de Citoyen de LiUe. Vive l'Angleterre '• Vive l'Armée Britanni
que f Vive * liberté t^ 

Ceue alloouildi» étant prononcée, m te Maire db Un> m u e t entre 
les mains du général itirdwoord le fanion de la ville de Lille, portant 
l'iris ileur* d'argent oieu «or fond de gueule, avec cette inscription : 
« La Ville de Lifle à ses libérateurs ! » 

Pendant tt-ii» heures, le» troupes brttanofqees déftleni sur t» 
Graad'Place, saperbCB d'akuro et d'tWrglc. 

Enterremauts et Obits 
On nous pr're d'annoncer la mort, dous «a 19* année, dv Made

moiselle Sarah VANoErtMSRSCn, 10. rue Favrcull Ses funérallle* 
auront lieu Jeudi 31 courant, a u tieures i/t, en l'église du Sainl-
SepuJere. iléuaion rue de Favrouil, à 9 heures •»$ 

— On nous prie d'annoncer la m o n d e Oainc Léa Maria MARISUAL. 
épouse de M. Chartes-Loms T1Bf.EMANS, décMre à «ouOflrx. le I S 
Octobre 1918, dans sa 40* année Ses funérailles auront lieu fc> 
31 courant, à 9 heures, en l'église Saint-Antoirie-rt'--Partoue Les 
Vigiles seront chantées Je Mercredi 30, à 3 taeurcs 1/1 Héuuion 15. 
rue d'Epinal ' 97 

— Monsieur «emy 8ACTtSTE, ( a n talions Herseaux). a is douleur 
de faire part aux amis et connaissances de 1» mort de son (il» 
Loals BAPTISTE, et les informe que ses funérailles surent l ies 
Jeudi 3* Octobre, à 10 heures, en l'église Saint Jean Itaptiste 
(Ballons), à Herscaux 9* 

— En raison des circonstances actuNlca et l'absence de Madaa»e 
Trousson. le* personnes qui n'auraient pas reçu de lettre de faire 
part de is mort oc Monsieur Henri TROUSSON, sont priées de consi
dérer le présent avis comme en tenant lieu. Ses funérailles auront 
lieu Jeudi 31 courent, à 9 heures, en régla* Saint-Martin, Wiubaix. 
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"T^s Annonce» sont reçues 
au Bureau du Journal 
jusqu'à midi. 

AVIS 
Aucuns annonce 

ne peut paraître dans 
le a Journal ds Rou-
baix n sans avoir été 
visés parle sommis-
sairs de polios du 
quartier du domrcrle 
ds l'intéressé. 

chien marron noir, 
âge, genre Itonnals, hauteur D*M>, 
répond, au nom de Diana, perdu 
le 13. Ramener contre recoiup.. 
rue du BMa, 113, lys. *sd 
OW DEMAirDB <te« ouvriers 
po*Bc*S. Trav»M assuré. 4. FWp 
piDi. 1*. rue Pellart. lost 
0K"m? ACttR^iWtide 
lirres Maacs, boateAie* a vin, 
boatetU** à raaarpafsre et herri 
ques. OfTe au Bureau du Journal 
aux Initiales A. B^ P. W>3 
P E R D U — Coi castor p» enf 
perdu 0 Vattrelos, environ de la 
rue de l'industrie. Jtapp. contre 
récompense, m e du Gd-Chemln, 
57, ROibaifc. fOO 
ORCAX ~ da est aeheiéur'de -
toutes quanti*», Offrir le m»tta. 
Brasserie, 58, rue du Tilleul, à 
Roubaix. 103 

[AJflMt un snènagr 

C O U T U R E - Oh demande-
•ouvrière, demi ouvrière et ap
prenne, 67, rue d'Wkrrmanu, 
Bouiiaix. 104(1 
A N G L A I S pour tous l^çooa 
pai-ticiilières et cours prives pr 

garçons et jeunes tilles. J. Vanho-
ve. ». rue- PeUarWRoatKiU s d 

7ÏNTÏ RÉCLAME 
de 

Bordeaux 
» 1 4 . 5 0 I» bsulcnu 

triiilc sec. cocoac. rhuui. li
queurs Raspail, meilleur marché 
que partout ailleurs Compagnie 
Havrafeê Craruir tuie 10*4 
Maurice V E R P O O R T -
MINET Inquiei. au sujet du 
sort de ses uarcuts et He se» 
sosurs probablement évacués 
d'Esquelmes et de Pont-à Chtn. 
infnnne ceux-ci qu'il est re
tourné à Herseaux en son aaelen 
domicile et qu'il tient sa maison 
à leur entier* dispositlen. ïo 
ON CHERCHK HAIBOIV 
avec grande patte, magasin ex 
écurie. S'adresser U. run de la 
Vigne, Rouparx. et 
ÔuVRiisiRS ' horloirers en 
montres «t pcniroieesonieanat* 
dés. Pr. adr Bur. du Journal, as 
BOIS A BRULER. On cbnr-
etieun aeheteur importsnt. »r*s-
se. aenoer adieea* au I non al 
aux initiales A. B. C toat 

P rou» donnera le plus d'ar-
gent pr vos Mjotrx et dla-

ff jtuetai M. L. Baiot, %o. x. rAi 
«w. flx Se rcivi a doni-

pourfarder 
meuele 
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OUAPEAUX 
GUOS ET DETAIL 

rue êe le-Oere. Heubàlfe. 44 

ON »! 
et' oceuaer an inv 

à Waequehâl. Pt.sUresse 
aa «lursau nu aouraat tofa 
OH "DEMANDE -servanit »o 
cour, do service, saon cuisine, 
PreTêrence ayant servi pendant 
la guerre. PasUére aéreasc Bu 
reau dtiiomaal. *ot 
MENJOISIERvi apprenti sooi , 
demandés, ^0, rue du Grand-
cnemfei, Boubalx. toid 

Vente réclame 
de .pale-à feu, cisage, mise de 
•plomb, depuis 10 eenfime* le 
ja iue t «t 30o*ntanes ta boite» 
•Pcolliez mesdames des <0xtes 
rédactions que nous faîsoe* sur 
tous nosertieJes. asere.pnaaoe, 
liguée. ceantu«e*i cWaoeéea. 
caTémette, caTés brûî§* frai» 
tous les joere, cigares, clfsret> 
tes. 4a»ac, « t s v stria sséa*uia> 
pour Its revendeurs- Compagnie 
Harraise, Grande ftœ. 10**J 

L'un des aérants : •aitrsi MeStMOW. 
laparauerie Au desrvtalee «UoSeU, 7i .eVaiâe-l«ue. 

! 

et.de
travaH.de
5L.IILiIL.JB

